
CURSIVE 



BONNE TENUE POUR ÉCRIRE 



S'asseoir naturellement, tenir le corps droit et d'aplomb. Ne pas placer, comme le con- 
seillent certaines méthodes, le côté gauche plus près de la table que le côté droit; il peut en 
résulter des attitudes vicieuses qui, chez les enfants, occasionnent la torsion plus ou moins 
prononcée de la colonne vertébrale et la déformation des côtes et des épaules (fig. 1>. 

Ne pas appuyer la partie antérieure du corps sur le rebord de la table. 

Incliner légèrement la tête en avant. « autant seulement que la vue l'exige ». 

Placer les deux jambes en avant, un peu au-delà de la verticale, éviter surtout de les 
croiser ou de les replier en arrière. 

Disposer de la même 
manière les deux bras 
sur la table. Poser la 
main gauche à plat sur 
le cahier pour le faire 
mouvoir ; que l'avant- 
bras gauche serve de 
léger point d'appui au 
corps. Laisser à l'avant- 
bras droit toute sa liberté 
dans ses mouvements, 
afin de conserver aux 
muscles des doigis toute 
leur souplesse. 

Placer le portepl unie 
entre les trois premiers 
doigts, sensiblement ar- 
qués, sans raideur (fig. 2 
et 3; ; le quatrième et le 
cinquième doigts, légè- 
rement repliés, serviront 
de point d'appui à la 
main. Descendre le ma- 
jeur à la partie infé- 
rieure du porteplume. 

Tenir la hampe de celui-ci dirigée vers le bord externe de l'épaule droite. 

Disposer le cahier devant la partie médiane du corps en l'inclinant vers la gauche de 
manière à ce que la direction des lignes de pente de l'écriture ne soit inclinée ni vers la 
droite ni vers la gauche (fig. 4j. 

Se servir d'une plume très souple, la tenir constamment posée sur les deu x becs. 





Observations Générales 

- 

— ♦ — 

I. — Dans tout genre d'écriture, et plus spécialement dans la 
cursive, la forme d'une lettre comprend toujours trois élé- 
ments principaux auxquels, par convention, nous donne- 
rons les noms suivants : 

1° Une partie forte, le plein, qui s'exécute en pesant sur la 
plume, c'est-à-dire de haut en bas ; 

2° Une partie régulièrement très fine, la liaison, qui s'exé- 
cute de bas en haut sans peser sur la plume ; 

3» Une partie intermédiaire entre le plein et la liaison à la- 
quelle nous donnons le nom de délié (fig. 5). 

II. — On appelle corps d'écriture la distance qui sépare les 
lignes limitant les petites lettres telles que U, N, V, etc. 
(fig. 6). Cette distance est exprimée par la perpendiculaire 
X Y commune aux lignes supérieure et inférieure. 

Le corps de la grosse cursive est de 10 millimètres, celui 
de la moyenne, de 5 millimètres, celui de la fine, de 
2 millimètres. 

III. — Tout plein doit être tracé dans la direction de la pente, 
c'est-à-dire dans la direction de la droite D M (fig. 7), déter- 
minée en joignant le sommet D du carré A B C D au point M 
dont la distance A M au point A est telle que A M =2/3 A B. 

IV. — Toutes les proportions des diverses parties des lettres 
seront, dans ce qui va suivre, exprimées en fractions du 
corps d'écriture; quand, par exemple, à coté de la hauteur 
du T au-dessus de la ligne supérieure du corps d'écriture 
(page 4) nous plaçons la fraction 1/2, cela signifie que le T 
dépasse la ligne supérieure d'une longueur égale à la moitié 
du corps d'écriture; de même la hauteur des lettres bou- 
clées est égale à 1 1/2, c'est-à-dire à une fois et demie le j 
corps d'écriture. ' 
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ETUDE METHODIQUE DES LETTRES DE L'ALPHABET 



Pleins droits 





Pleins droits avec délié inférieur 
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OBSERVATIONS 



Ces pleins droits doivent être tracés bien équidistants, bien 
purs, bien parallèles et avoir la même grosseur dans toute 
leur étendue. 



N.-B. — Nous recommandons tout spécialement de bien 
observer les formes agrandies ou esquissées des lettres qui 
montrent nettement les proportions entre les diverses 
parties de ces lettres. 



Bien observer que le plein droit et le délié s'unissent à 1/4 
de corps au-dessus de la ligne inférieure du corps d'écriture. 

Le bord interne C du plein droit est rectiligne dans toute 
son étendue. 

Barrer le T légèrement à droite à environ 1 millimètre au- 
dessus de la ligne supérieure du corps d'écriture et parallèle- 
ment à cette ligne. 

Le point placé sur 1*1 ne doit pas être arrondi et doit se 
trouver dans le prolongement de l'I lui-même. 



PLEIN DROIT AVEC DÉLIÉ SUPÉRIEUR ET AVEC DEUX DÉLIÉS 






OBSERVATIONS 



Cet exercice comprend 1 étude des jambages d'M ou d'N. 

Le dernier jambage de chacune de ces deux lettres présente un 
délié à sa partie supérieure et un autre à sa partie inférieure; avoir 
soin de faire ces deux déliés entièrement identiques. 

Bien observer la forme esquissée de l'M qui montre de quelle 
façon la lettre doit être exécutée. 

Le crochet final A du V et du W doit remonter jusqu'à la ligne 
supérieure du corps d'écriture. 

Donner la même ampleur aux deux déliés du V et avoir soin 
d'arquer convenablement la liaison qui continue le délié inférieur. 
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LETTRES OVALES 
J 




OBSERVATIONS 



Bien remarquer que le plein des lettres ovales 
n'est pas droit comme celui des lettres précédemment 
étudiées. 

L'O commence et finit en A, c'est-à-dire à 1/4 de 
corps au-dessous de la ligne supérieure du corps 
d'écriture. 

Le C doit être exécuté de manière que si on le fer- 
mait en relevant la liaison jusqu'au point initial A on 
obtienne un 0 de forme irréprochable. 

Chacune des lettres A, D, Q,-se compose d'un O et 
d'une 2™ partie qui vient légèrement toucher l'O, 
mais qui ne doit pas le surcharger. 
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OBSERVATIONS 



*> 

Bien observer le mode de constitution de ces lettres 
qui présentent toujours une certaine difficulté pour 
être bien exécutées. 

La liaison A qui précède 1*E et celle B qui forme la 
boucle ne sont pas la continuation directe l'une de 
l'autre. 

Le point final de l'S doit se trouver sur la liaison 
initiale à 1/4 de corps au-dessus de la ligne inférieure 
du corps d'écriture. 

Les accents sont distants de 1/2 corps des lettres 
au-dessus desquelles on les place. 

L'apostrophe se place à la même hauteur que les 
accents. Même observation pour tout conps et tout 
genre d'écriture. 





LETTRES BOUCLÉES 
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OBSERVATIONS 

•* ■ 

Les lettres bouclées dépassent d'un corps et* 
demi en haut et en bas. La boucle commence 
immédiatement au-dessus ou au-dessous de la 
ligne supérieure ou inférieure du corps d'écri- 
ture. — Remarquer, toutefois, que la boucle 
inférieure de l'F vient finir au milieu A du corps 
d'écriture et qu'elle est plus large que la boucle 
supérieure. — La partie B C du Z et la direction 
générale D E du plein sont toutes les deux pa- 
rallèles à la pente. 



MANIÈRE D'UNIR LES LETTRES DANS LES MOTS 



Pour qu'une écriture soit bonne, il ne suffit pas que toutes les lettres en soient exécutées d'une manière parfaite; 
il faut encore que ces lettres soient convenablement et régulièrement espacées dans les mots. — Mais comme les lettres 
de notre alphabet ont des formes variables et que le nombre des combinaisons qu'elles peuvent présenter dans les 
mots est infini, il est bien difficile de formuler des règles précises à ce sujet. — Le bon goût et les quelques indications 
générales suivantes serviront de guides dans la plupart des cas ; 

lo Quand les parties des lettres en présence sont droites, ménagez entre ces lettres une 
distance d'un demi-corps; diminuez légèrement cette distance si les parties en pré- 
sence sont, l'une ovale, l'autre droite ou toutes les deux ovales ; 
2« La liaison qui précède un plein droit se joint à ce plein droit sur la ligne supé- 
rieure du corps d'écriture. La liaison qui précède un plein ovale se joint à ce 
plein ovale au milieu du corps d'écriture. 

EXEMPLES : 




ETUDE DES MAJUSCULES 




OBSERVATIONS 

— — ♦ 

Les éléments formateurs des majuscules sont diffi- 
ciles à constituer cm groupes; un grand nombre d'entre 
eux, cependant, sont des ovales ou des combinaisons 
d'ovales, que nous montrent les lig. 1, 2, 8 ct-COntre. 

Toutes les majuscules dépassent la ligne supérieure 
du corps d'écriture de 1 corps 1 2, comme les lettres 
bouclées. 



ligne mendia *re 



vB 



Nous appelons ligne médiane, M I). la droite qui 
partage en deux parties égales la longueur totale A 15 

des majuscules. — La ligne médiane offre un précieux 
point de repère dans l'exécution des lettres majuscules. 

Nous avons groupé ensemble les majuscules qui pré- 
sentent certains éléments semblables. 



I e ' GROUPE 
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MOYENNE CIRSIVE 



Les dimensions des lettres sont résumées ci-dessous 





ALPHABET LIÉ 
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FINE CURSIVE 
« 

Les dimensions des lettres sont indiquées ci dessous 
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REMARQUE. — Les dimensions des lettres sont, aussi bien dans la fine que dans la moyenne et la grosse 
cursive, exprimées en fonctions du corps d'écriture : ces dimensions sont donc des rapports. Nous voyons 
que ces rapports vont en croissant à mesure que décroit le corps d'écriture. Ainsi, pour ne parler que des 
lettres bouclée's, par exemple, la valeur de ce rapport est, pour la longueur totale de la lettre : 

Dans la grosse cursive 2 1/2 

Dans la moyenne cursive 3 

Dans la fine cursive 4 

A mesure que le corps d'une écriture diminue, les lettres de cette écriture s'élargissent de plus en plus et, 
dans les mots, se serrent de moins en moins. On peut voir, en effet, que la fine cursive est moins serrée que la 
moyenne et celle-ci moins que la grosse. 
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FINE CURSIVE DITE EXPEDIEE 



La grosse et la moyenne cursive ne sont pas des écritures d'un usage très fréquent, 
on les emploie surtout pour les en-têtes, les titres ou encore, pour mettre en relief certains 
mots importants d'un texte; aussi s'exécutent-elles toujours plus ou moins lentement. La 
fine cursive, au contraire, est l'écriture vraiment courante, celle qu'on emploie à chaque 
instant dans la vie; par suite, elle s'exécute rarement à main posée, mais presque toujours 
avec rapidité; dans ce dernier cas, elle reçoit le nom d'Expédiée. 

Dans la fine cursive expédiée, certaines lettres : D, P, Q, S, T, pour les minuscules 
surtout; B, R, pour les majuscules, reçoivent presque toujours des formes différentes de 
leurs formes ordinaires, et cela, uniquement dans le but d'être plus rapide et de pouvoir 
plus aisément relier entre elles, sans lever la plume, les diverses lettres d'un même mot. Il 
ne faut pas, toutefois, multiplier ces formes nouvelles. 



Texte écrit en Expédiée 
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MOYENNE CURSIVE DROITE 
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FINE CURSIVE DROITE 
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